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V
VIVRE TSF,  
c’est Voir  
un chemin.

Du chemin, on peut dire qu’elle en a 
parcouru la petite Dayana, depuis son 
diagnostic de paralysie cérébrale ataxique, 
car jusqu’à présent, elle a fait tellement 
de progrès qu’un jour, elle pourra peut-
être jouer dehors avec les autres enfants. 
Dayana a été prise en charge à travers la 
clinique de physiothérapie mise en place 
par TSF en Bolivie. La fillette est aujourd’hui 
capable de tenir des objets dans ses mains, 
d’ouvrir les portes, de se tenir droite et de 
marcher seule.  
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I
VIVRE TSF,  
c’est Imaginer 
l’avenir.

L’avenir, c’est celui des jumeaux de Naweji 
Bamubila et de son mari, nés après leur 
quatre frères et sœurs, et aujourd’hui 
sains et saufs grâce à la qualité des 
soins dispensés par TSF en République 
du Congo. À la naissance, le faible poids 
des bébés inquiète les médecins et l’un 
d’eux tombe gravement malade. TSF a 
fourni une assistance nutritionnelle et 
des médicaments, en plus de prendre en 
charge les analyses biomédicales et les 
coûts d’hospitalisation.



6 7

V
VIVRE TSF,  
c’est Vouloir 
avancer.

Avancer dans la vie, c’est ce que fait Josué 
depuis qu’il a été l’un des tout premiers 
enfants à être pris en charge par la Maison 
de l’Avenir Jacqueline-Lessard (MAJL), un 
centre de développement de l’enfance 
en Haïti. Josué a maintenant intégré le 
programme de parrainage, excellence et 
leadership de TSF à Vialet, où il poursuit sa 
scolarité et acquiert toutes les clés pour 
devenir un citoyen responsable, qui aura un 
impact dans sa communauté. 
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R
VIVRE TSF,  
c’est Reprendre 
espoir.

L’espoir d’un avenir meilleur pour Augustin, 
jeune adulte, c’est réussir à subvenir 
aux besoins de ses deux petits frères 
depuis la disparition de leurs parents 
pendant les conflits armés en République 
démocratique du Congo. Devenu chef de 
ménage malgré lui, avec seulement une 
6e année de primaire, Augustin a redonné 
un sens à sa vie grâce à une formation 
offerte par le Centre d’Apprentissage et 
d’Accompagnement Professionnel  (CAAP) 
de TSF à Bunia, grâce à laquelle il gagne 
aujourd’hui sa vie en tant qu’électricien en 
énergie renouvelable.



10 11

E
VIVRE TSF,  
c’est Entreprendre 
sa vie.

Cette vie, c’est celle que Diaba Fané, 40 
ans, s’est construite grâce à une bonne 
dose de courage et de détermination, mais 
également avec l’appui de Sahel 21 filiale de 
TSF au Mali. Grâce aux formations, à l’appui 
reçu et à beaucoup de travail, Diaba, mère 
de 7 enfants, est aujourd’hui une experte 
reconnue dans la culture de papayes bio 
qui donne des conférences et continue de 
faire grandir son exploitation. 
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En 2021-2022 la pandémie de COVID-19 

a continué d’être une préoccupation et 

le travail en mode virtuel s’est poursuivi. 

Cependant l’expérience acquise au cours 

de l’année précédente et les initiatives déjà 

mises en place sur le terrain pour protéger 

les équipes et les bénéficiaires nous ont 

permis de nous concentrer vers l’avance-

ment de notre programmation régulière et le 

lancement de nouvelles initiatives.

Une belle collaboration a ainsi été entamée 

avec le ministère des Relations internatio-

nales et de la Francophonie du Québec 

(MRIF) qui permettra de renforcer notre 

programmation en soins de santé spéciali-

sés (dentisterie, optométrie, physiothérapie 

et santé maternelle et infantile) en Bolivie, en 

République du Congo et au Sénégal. Bien 

que le programme de coopération volontaire 

ait été à l’arrêt pour l’ensemble de l’année 

2021-2022, sa relance est au cœur des 

interventions qui contribueront au renfor-

cement des partenaires associés à ce pro-

gramme, autant du point de vue de l’offre de 

services que de la gestion des opérations.

Cela s’inscrit parfaitement dans notre 

volonté d’avoir des bureaux terrain forts, ce 

qui est présentement le cas en République 

du Congo, en Haïti, au Mali et en République 

démocratique du Congo, alors que trois 

autres sont en voie de renforcement en 

Tanzanie, au Sénégal et en Bolivie.

Cette forte présence sur le terrain est d’ail-

leurs un objectif stratégique clairement 

énoncé dans la nouvelle planification 2022-

2027 qui a été déposée au printemps 2022 

et qui doit prochainement être adoptée. 

Cette planification stratégique repose sur cinq 

valeurs fondamentales (solidarité, respect, 

innovation, imputabilité et engagement), trois 

piliers d’intervention (développement durable, 

aide humanitaire et coopération volontaire) 

et une marque de commerce plus notoire qui 

s’appuie entre autre sur un tout nouveau site 

internet reflétant bien cette planification.

À noter que le pilier de l’aide humanitaire 

incorpore aussi la notion d’aide d’urgence, 

une compétence que nous avons bien 

développé au fil des ans. Rien ne saurait le 

démontrer davantage que notre réaction 

suite au tremblement de terre qui a secoué 

Haïti à l’été 2021. À nouveau, nous avons été 

parmi les premières organisations à réagir 

pour apporter aux populations touchées un 

soutien à la fois matériel et médical, comme 

nous l’avions fait lors de l’ouragan Matthew. 

Cette intervention d’urgence a d’ailleurs 

constitué un point fort de l’année 2021-2022, 

réalisée en plus dans un contexte socio-po-

litique exacerbé. L’importance d’un bureau 

fort, géré par des employés locaux compé-

tents et investis, s’est ainsi avéré primordial.

C’est grâce à cette même dynamique que 

notre bureau en République du Congo peut 

s’afficher comme principal partenaire de 

l’Agence des Nations unies pour les réfugiés 

(HCR), à titre d’organisme responsable de 

la santé des réfugiés et des déplacés, de la 

logistique des opérations, et de la construc-

tion d’abris. La collaboration s’étend même 

à d’autres organismes des Nations unies, 

comme cela a été le cas dans le cadre d’une 

entente avec l’Organisation mondiale de la 

santé visant à mieux faire connaître aux popu-

lations les services de santé que nous offrons.

C’est aussi dans cet esprit qu’est entrepris 

le renforcement de nos bureaux en Bolivie, 

et au Sénégal où la Fondation Marcelle et 

Jean Coutu s’est engagé en 2021-2022 en 

faveur de l’éducation des enfants. D’ailleurs, 

ce développement au Sénégal a été gran-

dement appuyé par une belle coopération 

Sud-Sud impliquant l’équipe de Sahel 21-TSF 

du Mali qui a partagé son expertise.

Le travail dans certains de nos pays d’inter-

vention continue cependant de présenter 

de nombreux défis au point de vue de la 

sécurité. Haïti et le Mali viennent en tête de 

liste mais la République démocratique du 

Congo, la Bolivie et l’Équateur vivent aussi 

leur lot de crises sociales et sécuritaires, ce 

qui demande beaucoup de vigilance de la 

part de nos équipes terrain. Sans oublier la 

crise climatique, qui menace l’approvision-

nement en eau et les récoltes, notamment 

au Mali où nous avons distribué des vivres 

pour contrecarrer l’insécurité alimentaire. La 

gestion des risques est d’ailleurs un dossier 

auquel le conseil d’administration a accordé 

une attention particulière. Des guides de 

sécurité sont en rédaction pour chacun de 

nos pays et une carte de monitoring des 

risques régulièrement mise à jour est en 

cours d’élaboration.

Au cours de l’année 2021-2022, nous avons 

aussi remodelé notre code d’éthique, auquel 

nous avons greffé un code de conduite, et 

l’avons fait signer à tous nos employés, au siège 

social comme sur le terrain. Ce Code d’éthique 

prend assise sur nos cinq valeurs fondamen-

tales, non seulement pour nous définir comme 

organisation mais aussi pour enrichir toutes les 

personnes qui travaillent avec nous. En plus de 

poser les balises qui définissent nos devoirs 

et nos responsabilités, nous encourageons 

une façon d’être qui engage les personnes 

dans l’authenticité et l’intégrité.

Nous ne pouvons présumer des jours qui 

viennent : peut-être que la pandémie de 

COVID-19 ressurgira, peut-être que la guerre 

en Ukraine compliquera davantage l’appro-

visionnement, peut-être que le climat affec-

tera encore plus les récoltes…  Mais nous 

avons les gens, les outils et la passion pour 

travailler en solidarité avec les populations 

des pays les moins avancés, qui restent les 

plus vulnérables.

Mot de la présidente 
et du directeur général

Conseil  
d’administration  
2021-2022    

Présidente

Mme Linda Bambonye		

Vice-Président

M. Richard Brisson

Trésorière	

M. Normand Rochon

				  

Secrétaire

Mme Louise Marcoux      

Directeur général

M. Jean L. Fortin

Administratrice

Mme Safae Ahbib

 

Administratrice

Mme Karine Arsenault-Pelletier

 

Administratrice

Sr Marguerite Aussant, S.J.S.H.

 

Administratrice

Mme Malika Bell

Administrateur

F. Claude Gélinas, FIC

Administratrice

Mme Natacha Leclerc

 

Administratrice

Mme Lylian Njamen

Linda Bambonye
Présidente

Jean L. Fortin
Directeur général
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Bolivie Équateur

« J’ai découvert que nous 
avions maintenant accès 
à une clinique de nutri-
tion lorsque mon méde-
cin m’y a envoyé. Grâce 
aux conseils reçus, je 
vais m’assurer de mieux 
manger pour que mon 
fils naisse en bonne 
santé. »

« La Unidad c’est le cercle où vous vous sentez totale-
ment satisfait, où vous ne voyez pas de différence, où 
vous sentez que tous sont égaux, où la chose la plus 
importante ce n’est pas la capacité ou la limitation des 
gens. C’est d’aller de l’avant et d’être heureux. »

À l’hôpital de Pucarani et au Centre de 

santé intégrale de Laja, sur l’Altiplano, le 

nouveau service de physiothérapie lancé 

l’année dernière et qui a mené à la création 

de deux cliniques spécialisées a directe-

ment rejoint 1034 personnes, dont plus de 

la moitié étaient des femmes. 

Au cours de la dernière année, une analyse 

des besoins de renforcement des profes-

sionnels locaux a été menée afin d’élaborer 

un plan de renforcement des capacités 

qui sera appuyé par l’envoi de coopérants 

volontaires. Dans un deuxième temps, une 

campagne de sensibilisation a été menée 

pour informer les autres professionnels des 

centres de santé impliqués et des centres 

environnants de l’arrivée de la physiothéra-

pie mais aussi pour inciter les Boliviennes 

et les Boliviens à utiliser ces services. Cela 

est d’autant plus important que 27% de 

la population de l’Altiplano présente des 

troubles neurologiques et que sept enfants 

sur dix souffrent de maladies pédiatriques.

Le démarrage d’un nouveau programme en 

partenariat avec le ministère des Relations 

internationales et de la Francophonie du 

Québec (MRIF) nous a par ailleurs permis 

d’expédier de l’équipement destiné à amé-

liorer l’offre de services dans nos cliniques 

de santé visuelle, de dentisterie et de 

nutrition.

En Équateur, la Unidad Educativa Especia-

lizada Fiscomisional Nuestra Señora del 

Carmen (U.E.E.F.N.S.C), notre partenaire en 

éducation spécialisée, a poursuivi ses acti-

vités axées sur les nouvelles technologies 

de l’information comme moyen d’appren-

tissage à distance, puis a redémarré ses 

activités en présentiel en fin d’année.

Avec la collaboration d’une ancienne volon-

taire, une capsule de physiothérapie en 

espagnol a été produite pour appuyer les 

personnes qui accompagnent des per-

sonnes atteintes d’un handicap physique 

à faire des étirements et des exercices à la 

maison.

Un projet a aussi été mis de l’avant pour 

lutter contre le décrochage scolaire, qui 

s’est avéré particulièrement élevé en temps 

de pandémie, et une initiative visant a lutter 

contre le travail infantile a été lancée.

Juana Mamani, future maman
Marisol Villamar, mère de quatre 

enfants atteints de handicaps.
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En Haïti, notre principale intervention a été 

réalisée dans la foulée du tremblement de 

terre qui a frappé les départements du Sud, 

de la Grand’Anse et des Nippes en août 

2021, où nous sommes bien présents. Notre 

équipe terrain s’est empressée de porter 

secours aux populations touchées. Des 

tentes ont été montées afin d’abriter les 

sinistrés, de l’eau potable et des paniers ali-

mentaires ont été distribués et des stations 

d’énergie solaires ont été installées. Nous 

avons aussi expédié des génératrices, de 

l’équipement médical et un lot de médica-

ments pour approvisionner les cinq cliniques 

médicales que nous avons mises sur pied.

À Vialet, chef-lieu de nos interventions 

dans le pays, le travail en agroécologie s’est 

poursuivi et une première foire agroalimen-

taire et artisanale s’est tenue pour mettre 

en valeur le travail des paysannes et des 

paysans dans le domaine de l’agriculture 

biologique, qui sert de frein à l’insécurité 

alimentaire. 

La construction de l’école de Chaînault a été 

presque complétée malgré la pluie souvent 

persistante dans cette région.

Nous sommes aussi restés impliqués dans 

le soutien aux jeunes à travers l’Œuvre 

Saint-François d’Assise à l’Île-à-Vache et 

la Maison de l’Avenir Jaqueline Lessard et 

l’école Laferté Roy à Croix-des-Bouquets, où 

la construction d’un nouveau bâtiment sco-

laire a permis d’ajouter des locaux de classe, 

une bibliothèque ainsi qu’une infirmerie.

Le projet de littératie financière appuyé par 

l’Organisation Internationale de la Fran-

cophonie (OIF) et réalisé avec notre notre 

partenaire Lev’elles up a été complété et 

a permis d’outiller 142 femmes, des com-

merçantes en majorité, en renforçant leurs 

compétences en gestion de commerce et 

d’inventaire ainsi qu’en service à la clientèle. 

Cela a notamment débouché sur le renfor-

cement ou la création de 113 activités géné-

ratrices de revenus et la mise en place de 

cinq mutuelles de solidarité. Parallèlement, 

des séances de sensibilisation à l’égalité 

femmes-hommes ont rejoint plus de 500 

femmes et hommes.

« La formation en com-
merce et finance a eu 
un impact positif sur la 
communauté et sur ma 
famille. Je suis devenue 
plus responsable vis-
à-vis d’eux. Une femme 
d’affaires indépendante, 
libre et respectée fait des 
progrès dans tous les 
aspects de sa vie. »

Phabie Charles, marchande

« Chaque fois que je fais face à des difficultés, l’équipe 
de Sahel 21-TSF envoie des personnes pour me prodiguer 
des conseils et surmonter les obstacles. Je souhaite 
maintenant améliorer mes connaissances et former 
d’autres femmes en milieu rural pour qu’elles puissent 
avoir des revenus et devenir autonomes. »

Haïti Mali

Le travail s’est poursuivi pleinement dans 

la trentaine de villages appuyés par Sahel 

21-TSF, incluant des actions visant à pour-

suivre la lutte contre la COVID-19. Toutes les 

composantes du programme ont été mises 

au service des populations, qu’il s’agisse de 

développement local, d’alphabétisation, d’en-

trepreneuriat rural, d’accès au crédit ou de 

santé sexuelle, reproductive et nutritionnelle.

La lutte contre l’insécurité alimentaire s’est 

aussi avérée de plus en plus essentielle au 

Mali où le triple impact de l’insécurité crois-

sante, des sécheresses et de la COVID-19 

affecte de plus en plus de gens. La dis-

tribution de céréales et autres produits 

alimentaires s’est donc poursuivie auprès 

des Comités de Femmes Nutritionnistes 

qui conduisent des démonstrations culi-

naires en tenant particulièrement compte 

des besoins des enfants de 0-5 ans, des 

femmes enceintes et allaitantes, des handi-

capés, et des personnes âgées.

Dans le nord du pays, nous sommes éga-

lement au coeur de la distribution alimen-

taire d’urgence en collaboration avec le 

Programme alimentaire mondial (PAM).

Diaba Fané, productrice de 
papayes biologiques
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En République démocratique du Congo 

(RDC), le projet Education Cannot Wait 

destiné à appuyer l’éducation de jeunes 

réfugiés a été complété en cours d’année.

Un lot de 148 020 cahiers d’exercices a 

notamment été produit pour être distribué 

auprès de 12 245 enfants et 90 enseignants. 

Des radios récepteurs ont aussi été remis aux 

responsables d’écoles identifiées comme 

« points d’écoute » pour faciliter l’apprentis-

sage à distance. Au total, une centaine de 

points d’écoute de leçons diffusés par radio 

et cinq Centres d’Apprentissage à Distance 

(CAD) équipés d’une bonne connexion inter-

net ont été activés. Près de 2000 tablettes 

électroniques ont été remises et 20 000 kits 

scolaires ont été distribués. Des appuis en 

espèces d’une valeur de 36 $ US ont éga-

lement été remis à 6500 ménages et 410 

enfants enfants vivant avec handicap ont 

bénéficié d’une prise en charge spécifique, 

notamment en terme des soins de kinésithé-

rapie, ORL et audiologie.

Le Centre d’Apprentissage et d’Accompa-

gnement Professionnel (CAAP) de Bunia, 

en République démocratique du Congo, 

a repris ses activités après un arrêt forcé 

dû à la COVID-19. Le CAAP a pour objectif 

de renforcer les capacités de personnes 

déplacées issues de différentes ethnies et 

de filles ayant subis des violences sexuelles 

liées aux conflits. L’atelier d’informatique a 

formé 15 personnes, dont 8 femmes, celui 

sur les énergies renouvelables 12, dont 

une femme, et celui sur la couture 18, dont 

11 femmes. Des ateliers de sensibilisation 

ont aussi été offerts aux étudiants et aux 

jeunes des environs sur des thématiques 

comme la cohésion sociale et l’égalité des 

genres.

Deux nouvelles sources d’eau potable ont 

aussi été captées à Aba et Sambia, des 

localités où l’approvisionnement est consi-

déré problématique.

En République du Congo, les activités se sont 

poursuivies en collaboration avec l’Agence des 

Nations Unies pour les réfugiés (HCR) pour 

fournir des soins de santé à plus de 60 000 

personnes réfugiées et aux populations qui 

les accueillent. Notre travail dans ce pays 

inclut également la gestion logistique des 

opérations d’aide humanitaire, ce qui touche 

notamment  la gestion et l’entretien de la 

flotte de véhicules et du garage, la gestion 

du carburant et des autres lubrifiants, le 

transport des biens et des personnes et la 

construction des abris transitionnels et autres 

infrastructures socio communautaires.

Les interventions en santé sont extrêmement 

variées et ne concernent pas uniquement 

l’offre de soins, mais également des initia-

tives de sensibilisation pour prévenir le VIH\

sida, les violences sexuelles basées sur le 

genre ou la malnutrition. Des actions sont 

aussi menées pour lutter contre le palu-

disme avec la distribution de moustiquaires, 

vacciner les femmes enceintes et les enfants 

ou encore identifier et prendre en charge les 

personnes souffrant de malnutrition.

Au courant de l’année, nous avons aussi 

conclu un partenariat avec l’Organisation 

mondiale de la santé Congo pour déployer 

un projet de sensibilisation visant à aug-

menter la fréquentation des services de 

santé dans les trois départements où nous 

intervenons, soit la Likouala, le Plateaux, et 

Brazzaville. Un nouveau poste de santé  

a aussi été inauguré à Moungoungu.

« Je n’avais aucune base 
solide pour me défendre 
dans la vie. Mais la for-
mation reçue a donné un 
sens à mon existence. 
Je suis un électricien 
maintenant. Je me suis 
épanoui et j’ai tissé de 
nouvelles relations d’ami-
tiés. Je sais que j’aurai un 
revenu et que mes frères 
pourront étudier. »

République Démocratique 
du Congo

République du Congo

« Quand j’étais enceinte 
de mes jumeaux, on m’a 
accueillit avec dignité et 
orienté pour des consul-
tations prénatales. Puis 
quand un de mes enfants 
est tombé malade après sa 
naissance, TSF a tout pris 
en charge. Sans TSF mon 
fils serait mort. La sympa-
thie du personnel soignant 
ainsi que l’aide financière 
dont avons bénéficié sont 
gravés dans mon cœur 
pour toujours. »

Augustin Drajiro Dhezunga, 
déplacé interne

Béatrice Bamubila Naweji, 
mère de six enfants
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Au Sénégal, nous avons fourni du matériel 

médical à 30 maternités et une dizaine de 

postes de santé de l’Association Nationale 

des Postes de Santé Catholiques du Séné-

gal (ANPSCS). Ces postes de santé et ces 

maternités desservent 730 000 personnes. 

Afin d’optimiser l’utilisation de ce matériel, 

une formation a été dispensée par une 

pédiatre et un infirmier urgentiste.

Par ailleurs, des travaux de construction et 

de réfection ont été menés à l’école pri-

maire et au collège du village de Loumbal 

Baladji, qui permettront à plus de 802 filles 

et garçons et plus de 24 employés de 

bénéficier d’un milieu stimulant, sécuritaire 

et adapté à l’apprentissage. Ces travaux 

constituent la première phase d’un pro-

gramme axé sur la persévérance scolaire 

et la réduction des effets du décrochage 

scolaire. Nous avons aussi effectué la 

distribution de matériel scolaire dont des 

ardoises, des stylos, des cahiers, des 

romans de lectures, des kits de géométrie, 

des calculatrices, ainsi que du matériel pour 

les enseignants.

Sénégal Tanzanie

En Tanzanie, deux projets visant à améliorer 

les soins de santé maternelle ont été com-

plétés en cours d’année. Le Centre de santé 

rural de Neema et le département de la 

maternité de l’Hôpital Huruma, ont tous deux 

été réhabilités pour améliorer grandement 

les conditions d’hygiène dans lesquelles se 

font les accouchements et sont offertes des 

consultations aux femmes enceintes. 

Des activités d’éducation ont également 

été menées auprès de femmes en âge 

de procréer portant sur l’importance des 

visites prénatales et postnatales, l’hygiène, 

l’alimentation, et la planification familiale. De 

l’équipement a aussi été fourni, dont des lits 

d’accouchement, un incubateur pour nourris-

sons, un moniteur fœtal, des fauteuils roulants 

et une machine à succion. Les professionnels 

de la santé ont aussi reçu une formation à 

l’utilisation de certains équipements. 

Parallèlement à ces améliorations, des 

ateliers de sensibilisation auprès de jeunes 

adolescentes et de femmes ont été 

offerts sur plusieurs thématiques, dont les 

mariages et grossesses précoces, le VIH/

sida, les maladies transmises sexuellement, 

la violence sexuelle et l’égalité des genres. 

« Grâce aux nébuliseurs reçus, qui permettent de trans- 
former un médicament liquide en aérosol, nous parve-
nons à soulager beaucoup plus rapidement nos patients 
souffrant de problèmes respiratoires. Ce matériel 
contribue grandement à l’amélioration de la qualité  
des soins ». Sœur Marie Hélène Coly, responsable du 

poste de santé de Ndiaganiao

« Les nouveaux équipements permettent au personnel 
de travailler beaucoup plus efficacement, tout en assu-
rant un meilleur suivi et une meilleure sécurité des mères 
comme des enfants.  Et les améliorations aux bâtiments 
permettent de mieux contrôler la température et la salu-
brité, tout en offrant plus d’intimité aux femmes qui 
accouchent. » Matilda Kavishe, employée sénior de la 

maternité de l’hôpital d’Huruma
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Parties prenantes et donateurs

Au cours de la dernière année, la pandémie 

de COVID-19 a continué de limiter notre 

capacité à organiser des activités en pré-

sentiel, ou à y prendre part. L’interaction 

avec le grand public, nos donateurs et 

nos membres s’est donc encore essen-

tiellement faite en mode virtuel. Un grand 

merci aux personnes, aux entreprises, aux 

institutions et aux communautés religieuses 

qui ont continué de nous soutenir dans ce 

contexte difficile. Merci également à celles 

et ceux qui ont participé à notre grand 

tirage. Enfin, merci à nos bénévoles qui ont 

tranquillement pu reprendre leurs belles 

actions de soutien, notamment pour la col-

lecte et le recyclage de lunettes usagées.

Parties prenantes
Fondation Marcelle et Jean Coutu 

Agence des Nations Unies pour les  

	 réfugiés (HCR)

Programme alimentaire mondial (PAM)

Organisation mondiale de la santé (OMS)

Organisation Internationale de  

	 la Francophonie (OIF)

Education Cannot Wait

Frères de l’Instruction Chrétienne (FIC) 

Fondation internationale Roncalli

Programme TSF de dons planifiés 

Ministère des relations internationales  

	 et de la Francophonie du Québec 

Gouvernement du Canada 

Conam Charitable Foundation 

Filles de la Providence 

La Chaîne de l’Espoir

Grands donateurs
Centre Communautaire Éducatif Philos

Clément Farly

Club Optimiste La Prairie

Congrégation de Notre-Dame

Comité de Solidarité des Sœurs  

	 de Saint-Joseph de Saint-Hyacinthe

Filles de la Providence

Fondation Coup de Cœur

Fondation Internationale Roncalli

Fondation Haïti Partage

Fonds Marie-François

Gilles Blondin

Institut des Sœurs de Sainte-Marthe  

	 de Saint-Hyacinthe

Missionnaires Oblates de Saint-Boniface

Servantes du Saint Cœur de Marie

Sœurs de Sainte-Croix

Sœurs de Saint-François d’Assise

 

Autres donateurs
ACRV EXPERT

Angéline Touchette

Association Solidarité Aquinoise Inc.

Canimex inc

Claude Wilson

Cécile Aubin Robert

Comité Missionnaire de Richmond

Congrégation Servantes de Jésus-Marie

Denyse Mackey

Eau Sans Frontières

Émilien Lavoie

Fidelity Investments Canada ULC

Filles de Marie-de-l’Assomption

François Charbonneau

Georges Pageau

Jeanne Gosselin

Janet Mclean

Jean Rozon

Jean-Denis Charbonneau

Jeff A. Somers

Joëlle Lenoir

Julien Constantin

Juliette Bernier-Hamel

Laurette Robillard

Lucie Gélinas

Marie Rousseau

Madeleine Couture

Magnus Poirier

Marcel Gagnon

Martine Gaudreault

Michel Kelly

Œuvres Caritatives des Filles de Jésus

Petites Franciscaines de Marie

Petites Sœurs de la Sainte-Famille

Raymond Nadeau

Richard Julien

Richard G. Roy

Religieuses des Sacrés-Cœurs

Secours-Missions

Sœurs de la Visitation d’Ottawa

Sœurs de la Charité de Saint-Louis

Sœurs Notre-Dame du Saint-Rosaire

Sœurs Missionnaires de Notre-Dame des 

Anges

Wayne Monaghan

Yvan Laniel

Données financières

Sources de financement

Fondations

Organismes internationaux

Dons du public et autres produits

Communautés religieuses

Tirages

Produits de placements

Contribution sous forme de services rendus

Gouvernement du Québec

Gouvernement du Canada

Total

Répartition des dépenses

Programmes internationaux

Éducation à la solidarité

Contributions sous forme 
de services rendus

Administration

Collecte de fonds 
et communications

Dons planifiés

Total

Actif

Encaisse

Placements

Autres court terme

Coûts acquisition polices  

Polices d’assurance-vie

Immobilisations

Total

Passif

Actifs nets

Court terme

Total

	 2022

	 4	 142	 718 	 $

	 4	 612	 750 	$

		 565	 647 	$

	 1	269	 095 	$

		 250	 650  	$

		  19	 848  	$

		  44	 800  	$

		  278	 312  	$

		  1 1	 582  $

	 11	 195	 402 	$

	 2021

	 3	480	 355 	$

	 4	289	 723 	$

		  199	 983 	$

	 1	308	 443 	$

		 299	 850  	$

		  19	 814  	$

		  52	 200  	$

		  64	 479  	$

		  307	 693  $

	 10	022	 540 	$

	 2022

	 10	 118	 199 	 $

		  119	 424  	$

		  44	 800  	$ 
				  

		 368	 152  	$

		  357	 709 	$
				  

		  100	 415  	$

	 11	 108	 699  	$

	 2021

	 9	 001	 173 	 $

		  137	 301  	$

		  52	 200  	$ 
				  

		  444	 321  	$

		  312	 069 	$
				  

		  112	 438  	$

	 10	 059	 502  	$

	 2022

	 2	 441	 441 	 $

	 	 937	 262 	$

		  571	 897 	$

	 	 68	 472 	$

		  40	 969 	$

		  145	 875 	$

	 4	 205	 916 	$

	 2021

	 2	 264	 538 	$

	 	 910	 414 	 $

		  558	 237 	$

	 	 91	 296 	$

		  64	 740 	$

		  80	 230 	$

	 3	 969	 455 	$

	 2022

	 1	 654	 383 	$

	 2	 551	 533 	$

	 4	 205	 916 	$

	 2021

	 1	 562	 258 	$

	 2	 407	 197 	 $

	 3	 969	 455 	$



Nos bureaux

Siège social
399, rue des Conseillers
Bureau 23
La Prairie, Québec, J5R 4H6
Canada
+1 450 659 -7717

Afrique centrale
et République du Congo
87, Avenue de l’Amitié
Hôtel Olympic Palace
Brazzaville, République du Congo
+242 05 578 24 86 

Haîti
Route nationale 2
Carrefour Marose 
Vialet, Haiti
+509 28 10 5960
+509 44 10 9420

Mali
Sahel 21 filiale de TSF
Hippodrome Bamako
Rue 234, porte 98
BP 9045
Bamako, Mali 
+223 20 21 91 02

Tanzanie
P.O.BOX 10228
Moshi, Tanzania
+255	 754	 898	 337
+255	 712	 661	 188	

République démocratique du Congo
Avenue Kanyasi
Quartier Bankoko
Bunia, R. D. Congo
+242 05 578 24 86

Bolivie
Calle Montevideo
Esquina Capitán Ravelo
Nro 188
+591 65 60 7833

Sénégal
12 Bldv Djily Mbaye
Immeuble Azur 15
BP 50 555
Dakar, Sénégal
+ 221 77 842 50 31
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